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A tous ces couvents des Montagnes-Noires nous devons en ajouter encore 
un, dont le nom nous est inconnu; mais dont les pauvres religieux étaient 
continuellement tourmentés par les invasions des Egyptiens. Au 
commencement du XIVe siècle, sous le règne de Héthoum II, leur supérieur 
Mardiros, se rendit à Gênes à bord d'un bateau génois, avec l'un d'eux appelé 
Guillaume, par les Latins, car c'est chez eux qu'on trouve le récit de ce voyage. 
Les habitants de cette ville leur firent un bon accueil, et Mardiros, encouragé 
par tant de bonté, supplia le pape Clément V, de lui permettre de fonder dans 
cette ville un couvent. Le pape y consentit par une bulle du 20 février (1307). 
Mardiros ne trouvant pas un lieu convenable dans la ville, choisit, hors des 
murs, à une petite distance, la ferme d'un pieux personnage qui la lui céda, et il 
y construisit un couvent et une petite église dédiée à l'apôtre saint Barthélemy. 
Cela fait, il pria de nouveau le Pape de confirmer son œuvre; ce que ce dernier 
fit par une bulle spéciale, lui permettant en même temps d'ajouter à l'église un 
petit cimetière. Tous ces faits sont notifiés par un autre bref du même pape 
Clément, daté du 2 avril 1309, et adressé à Mardiros, supérieur de la confrérie du 
couvent des Arméniens de la Montagne Noire, de l'ordre de Saint Basile605. Ce fut 
la maison mère d'autres couvents bâtis dans différentes villes d'Italie, et connus 
sous le nom général de Couvents des Basiliens ou des Frères Arméniens (Frati 
Armeni). Mais peu à peu ces religieux arméniens ne pouvant guère se recruter 
parmi leurs propres connationaux, durent admettre l'élément italien, qui avec le 
temps prévalut, et ainsi les Italiens remplacèrent peu à peu les Arméniens. 
Toutefois dans tous ces couvents, les règles de l'ordre et le nom de Basiliens ou 
de Frères Arméniens, furent conservés jusqu'à l'extinction complète de l'ordre, 
en 1650. 

Un riche personnage de la noblesse de Gênes ayant rapporté de l'Orient 
l'Image miraculeuse de Jésus-Christ, en fit don aux religieux arméniens, comme 
descendants d'une nation qui avait précédé toutes les autres dans la croyance en 
Jésus-Christ. Cette image est encore de nos jours l'objet d'une grande 
vénération, et l'église où elle se trouve porte encore le nom de «Chiesa degli 

                                                   
605  Clemens Episcopus, etc. Dilectis filiis, Fratri Martino Priori, et Conventui Domus 

Armenorum de Montanea Nigra, ordinis Sancti Basilij , Salutem. Religionis vestre meretur 
honestas, ut vos speciali diligentes in Domino caritate, illa vos prosequamur gratia, etc. 


